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'il' . itj engagé ne lui ait' ~dUltèenFran'gaâir MM. "AlphonsemRoyer'et2"
té plus 'tle que nuisible, car elle l'oblikea'a mettre Gùstave'Vaez, fut rep1ésentéeVau; théâÎtr'd la

miànihde préti'patin 'dan lai compWos itin de sés Renansagè, doni M !AntéiforJoly 4tait le 'dirèc-l
tivrRges." ' " '" " ' teur' -Mme Anua Thillon èbanta

Cette-'iêteohùdllante dévait troj t'tépro'uver la et le ténor Riecuardi celui d'Edgard T )La fo'ulhsef
lassitude et s'épuiser Donizetti eut le 'tort' de porta aux représentations du chef d',euvree, efut
neh'ila'vîephysiqu'e'' g iande vitesse, Voyages, un enthousiasme géndral. Plus tard, Duprez qui
trâlsl, pi'aisir, le monde; la'scène; la grande route,' avait créé le rôle d'Edgar a.Na'èles,,èt qui, avagt
leslsilons, lès Yf'âi's'l olait~ tout avoir, il fait de ce rôlesé craation'gi las hausteur' de isontJý
Nrlut être"part'utet partôuten maftre ' talent, retoiva, s l'ÔperalPålat Ie sesplus

Ilarrivéà Pais dans la'fdrce de l'âge,- il en sor- grands trômPhes., JI ehantat.cette musique aec
t vieux' av'it lé tèr'n'ps et m'o-rant. un art si parfait, ai<e uîn sentinnt4raaIque,>sip

S- ' ' '" * profond, si,émouvant; sa .oi> trouvait dei accentsgl, T

DON'IÎETTf EN IRANCE si vrasç, si ipathétiqbes, qu'il vou' Îeyrraile cisurtt
vous arrachait les larnies.l - m ,,

- "' 0 ~~~', a Favorte, a son origine, futjugeeune.ouyreI, {
'De 'tous'lesilp~ras de Donizet ,' exécutés 'en des plus médiocres, , aux premières rep;ésentation1J

Fr'a'nce,'Don Pasquale est le 'seul dont'le succès; elle avattAté condamnde ; la partition ,ne itroguaé
urantiles premdéres relfr4sentations, n'ait pas été pas même d'éditeur., Ce ne fut qu'après. ,j d

contesté. . assuré d'une veete a, létranger; qui',équivjalatuaIlf
Polhuto, écrit p'rimitivement 1por la s'ène de prix diachat, que ,lI. Maurare<Sahlesmgerasquit,

S'€iCarlo, ANàIleÎ'et don'tle rôre pritci'pal'était au prix de 12.000 fr. la muiqueide' la '
de'tiné à Adolphe'Nourrit,'ftit repÈésente à l'opéra Cettefois, le jIiaement de la capitale fur cassé. par q
d 'Paris, avèe quelques modifications dans lé livret là provine Tous les théâtres s'emparèreut sds '
eût ( daià 'la inusi4ue," sous, l titre des Martyrs. nouvel opéra 1 partout il fut applaudi, part.utqoJ'T
Malgré' une exécution des plui reinarqables, le protlaina dtane d' figurer au ragg de. p6u beaux
l'ouvre fdir'mat're italhenn put résister A'l'indiffé- ouvrages du'r;pertoire On peut assurer quela. s
reidce du publie.v Après'un' nombre trè-lhmitié de provmce >nieosa 'l Fai,iAt* 'apibli h parisien.
réprésenfationse les Martrs 'disparufeii dui réper- ,Si le ,aître n'avait pas eu e:moyendcapties
toire. ,on Jo ' éer' aurait eu le1iname sortque (ar(yr

Via Flli du RégZmet, spécialeni saé derite par Toutes ces -vis'issitudt touteseshtatioi
Donizetti,'pour l'Opéra romique, et doit' le rôle toutes ces chances diveriss en,un mot, la.bonnegt,
êrmncipal futeréé'par une artiste que le maître la, mauvaise, fortune, aie troublayentointla utie

avaitidésignée,' Mllé. 'Bo·gh4e, fut jù'g4e très- féiond' du' maître îtahan; il etait infatigable, ai
sé'èremedt:' On' reprocha à Donizetti la vulgarité traVail gs'A se reposait tinjour, c'étaitpour,recue:1
de ses+formes, la' vularité de ses iddps. Mais hr ret,'or puiserdeouellesaforietdaus onre--

l'Itake ve'ngea son'composite«à favori i Pigita cuedlerent Dès les, pi'énièrç lueurs dujour, on
M Regimento'fut acceillîé'sur toutes les scènes le tropîvait a son piano-cherclhagt l'inspiration gu'tii
iialiannes avec la'plua chaleureuse sy'npathie ; les lui venait avec une telle, facilité que .les ,copistes
prinèipales'cantatri'ces s'emparèrent du rôle de la avalânt de la peine à le suyre. Comme, toutes >

Fille du régiment,'et rendirent popul e la musique les fortes natures qui s'inpreguent de l'air oelles
decét opéra' Plustard dèuY cantatutes ieniomi- respirent, de l'espiît du pady ou. elles abordcnt,
anées, Mines, J'enhy Lind et Dontag, ievetiient le Donizetti aisait senti ses idïès l&argir ,au contact

tostuine de la vivaidière, et firent-dé ce rôle ori- de l'France il ai ait ompîriique c était du centre
qnal l'une de leurs plus belles crdations Ce ne de notre tivilisationque le geile étendait au loin"-,

fut qît après quelquies années de populai ité acquise -es luuières, et que si parois lia justice était longue
à l'étranger que la'tle du Rigznmnt reprit favemi a venir dans un pays qui ai a naître taht de grands,

o l'Opra-Coinique, et que le public franqais' ré- lomeines, lorsqu'elle arrai ait pour les génies iécon-
forimanIson premir jugemenit, rendît homi'nage nus, ehle icrustait a tout jnais leura unis -sur lel

iux béautéi de,la'paitition Livre d'ci des inmoi tels r

*Lucia dz Lammemoor,repr4sente pour la pfe. Donizetti, plin d'eierge,'laune et fortde corps'
niire oi sur. lapéêne des Italiens, dont le pet- et d'eslprit portait daun sa plysionomiie les tracesr'

sonnmel,' pir-suite de l'incendie dé là salle du bouie- de la i berie et de l'iînouciance. D'tLu cara'cièer
vàrd,-s'étaitmoinntanément rétugié a'l'Odéou, fui t'rås-s'rieux en'_'ppaience , litait'pleiu d'hdmeu -

éh'antée-par quatre grandd artistes: Mine Persiani, a% ec ses ainul Il etait lin, spirituel, railleur lors2

MM.,Rubini,'Tainbimini et Lablache. QuoUilie quii'se livrait a'la-causerie familire, 'jamais nous

spplauai ebaleureusers'ent dàIiî certaines parties, ce n'dblieronà les'heuies clarn.ahtes quenous avons,

shef-d'ouvre niobtint' ps chez paus, à son'appari- passes en compae du maîr pe aant,
ilða ' ,Ucès qu iméritait.' On fit l'éloge dé éerivait sa brillante partitiôn de Don 'asiale. ,

queliqs melodies ; on'vanta le fainéui septuor; habitait alors dans larue ,dramm'ont' hôtel mIVa'

ma sett foi's éncorila nouvelIe7 ariition, danas- chéster. ' Durant les premiers jours' son - salòn

sonleu;eàblélfut classée au seeând plan par, la'ei- etait enéonbre de visite-s;, ildutcouper court

t iq l'pr UPbhic Lu "ima L njinenoor ,tra- toutes e obsessions . îfeia' a Ie' t'e,-e'-al p!t'


